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	Chapitre 1

	L’ombre de la décharge

	 

	 

	 

	Le soleil brûlait la terre sèche alors que Cannelle ouvrait les yeux. Autour d’elle, les montagnes d’ordures formaient un décor familier, mais oppressant. Chaque matin, elle savait que la journée serait une nouvelle lutte : fouiller, courir, survivre. Mais quelque chose en elle refusait de se laisser engloutir par ce monde de misère.

	 

	Ses frères, Noa, Dan et Mathieu, étaient déjà debout, prêts à partir chercher de quoi manger ou revendre. Ses sœurs, Léa et Chloé, dormaient encore dans leur coin de fortune. Cannelle les regarda un instant, puis se leva doucement. Chaque jour était un combat, mais elle savait que tant qu’ils étaient ensemble, il y avait encore un espoir.

	 

	— Cannelle, tu viens ? lança Noa, en nouant les lacets d’une vieille chaussure trouvée la veille dans la décharge.

	 

	Elle hocha la tête et les suivit à l’extérieur. La chaleur était déjà pesante, et l’odeur des déchets mêlée à la poussière collait à la peau. Mais elle n’y prêtait plus attention. Ce matin-là, elle avait autre chose en tête : trouver un moment pour danser. Cannelle dansait non seulement pour s’évader, mais aussi pour exister et résister. Dans une réalité dure et oppressante, la danse était un moment qu’elle ne subissait pas, mais un moment qu’elle avait choisi.

	 

	Quand ils atteignirent un coin plus calme de la décharge, Cannelle s’éloigna un peu. Elle trouva un sol à peu près stable, inspira profondément et laissa son corps bouger. Ses pieds nus caressaient la terre, ses bras s’étiraient vers le ciel. C’était son seul moment à elle, un instant où elle n’était plus une fille de la décharge, mais une danseuse, une étoile en mouvement.

	 

	Dan la regarda de loin, un sourire moqueur aux lèvres.

	 

	— Encore en train de perdre ton temps ?

	 

	Cannelle s’arrêta et lui lança un regard déterminé.

	 

	— Ce n’est pas une perte de temps. C’est ce qui me permet de tenir. Je me sens libre quand je danse et j’ai l’impression d’être un oiseau dans le ciel.

	 

	Dan haussa les épaules et continua son chemin. Il ne comprenait pas, mais ce n’était pas grave. Un jour, elle lui prouverait que sa danse valait plus que n’importe quelle trouvaille dans cette mer d’ordures.
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